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Texte de la question

Mme Laurence Trastour-Isnart attire l'attention de M. le ministre de l'économie et des finances sur la situation
préoccupante dans laquelle se trouve la profession d'intermittent du spectacle. Les intermittents du spectacle ont été
fortement affectés par la crise sanitaire liée au covid-19. En effet, dès le début de la crise épidémique, leur
profession a été mise à l'arrêt. La situation est telle que le secteur sera de facto sans activité pendant six mois. Ainsi,
ces professionnels se sont trouvés parmi les premiers arrêtés et seront parmi les derniers à reprendre leur activité.
Une aide exceptionnelle conditionnée apparaît être pertinente : celle-ci pourrait consister en une aide directe de
l'ordre de plusieurs centaines d'euros par mois, lorsque l'intermittent du spectacle pourra justifier d'une mise à l'arrêt
effective de son activité en raison de la crise sanitaire. En outre, l'annulation des charges pour les entreprises du
secteur, en cette période difficile serait légitime pour ce secteur particulièrement touché. Il convient de préciser que
cette profession est celle de la générosité : donner du bonheur aux enfants, donner du bonheur à leurs parents,
procurer du bonheur à tous. La richesse de cette profession est celle de la culture et du partage. La fragilisation de
celle dernière risque de provoquer un affaiblissement du potentiel festif du pays. Aussi, elle lui demande si le
Gouvernement entend mettre en place une aide spécifique tant pour les entreprises du secteur que pour les
intermittents du spectacle.

Texte de la réponse

  Dans le contexte de la crise sanitaire, le Président de la République, sur proposition du ministère de la culture, a
annoncé son souhait de voir les droits des intermittents prolongés jusqu'au 31 août 2021, afin de tenir compte à la
fois de la période d'arrêt de l'activité, mais également des conditions de reprise progressives. Ces aménagements
spécifiques ont été actés et sont prévus par l'arrêté du 22 juillet 2020 portant sur les mesures d'urgence en matière
de revenus de remplacement mentionnés à l'article L. 5421-2 du code du travail, ainsi que par le décret n° 2020-928
du 29 juillet 2020 portant sur les mesures d'urgence en matière de revenus de remplacement des artistes et
techniciens intermittents du spectacle. Cette mesure d'urgence mise en place par l'État se traduit par la mobilisation
de 949 M€. Ce dispositif protecteur prévoit également de prolonger l'indemnisation des intermittents au titre des
annexes VIII et X, ou au titre des allocations de solidarité intermittent (allocation de professionnalisation et de
solidarité et allocation de fin de droits), sans réexamen des droits avant le 31 août 2021, sauf demande de
réadmission anticipée de la part de l'intermittent. La date anniversaire est donc repoussée au 31 août 2021. En
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 août 2021, la recherche des 507 heures de travail en vue d'une réadmission au régime des intermittents sera
aménagée. Si la condition d'affiliation minimale de 507 heures au cours des 12 derniers mois n'est pas remplie, les
heures de travail manquantes pourront être recherchées sur une période de référence allongée au-delà des 12 mois
précédant la dernière fin de contrat de travail. Il est prévu que ces mêmes conditions de comptabilisation des heures
s'appliquent si le demandeur d'emploi demande à bénéficier de la clause de rattrapage ou des allocations de
solidarité intermittents. Afin de faciliter l'atteinte du seuil de 507 heures, le nombre d'heures d'enseignement
pouvant être prises en compte au titre des annexes VIII et X a été augmenté (la limite de 70 heures est ainsi portée à
140 heures, et celle de 120 heures pour les artistes et techniciens de 50 ans et plus à 170 heures). Les ministères de
la culture et du travail, de l'emploi et de l'insertion professionnelle ont engagé un travail d'instruction qui a pour
objectif d'anticiper les difficultés que pourraient rencontrer les populations d'intermittents qui, du fait des
restrictions sanitaires, n'auront pas été en capacité de réunir, à l'issue de l'année blanche, les 507 heures leur
permettant une réouverture de droits à ce régime de l'assurance-chômage. Le ministère de la culture a souhaité par
ailleurs venir en aide, via un fonds d'urgence spécifique et temporaire de solidarité, aux artistes et techniciens du
spectacle qui n'entrent pas dans le champ d'éligibilité des dispositifs aménagés jusqu'ici spécifiquement dans le
contexte de la crise sanitaire, ou d'autres dispositifs. Il donne accès à quatre aides sociales distinctes répondant à
différentes situations d'un montant forfaitaire unique de 1 500 €, à l'exception d'une cinquième aide d'un montant
forfaitaire de 150 € par cachet pour les intermittents employés par les particuliers employeurs du Guichet unique du
spectacle occassionnels n'entrant pas dans le dispositif d'activité partielle. Enfin, pour soutenir les structures, le
Gouvernement a mis en place différents dispositifs de sauvegarde, aménagés en fonction des restrictions liées à la
crise sanitaire et qui sont applicables notamment au secteur culturel. Parmi ces mesures exceptionnelles, a bien été
prévue une mesure qui tient compte des charges des structures par le bénéfice, selon le type de structure, d'une
exonération totale des cotisations sociales patronales hors retraite complémentaire et d'une aide au paiement des
cotisations sociales de 20 % de la masse salariale, ou à défaut, d'un report de charges sociales.
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